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Peut-être concevez-vous le chamanisme comme une pratique propre à d’autres temps, d’autres cultures et réservée à quelques personnes dotées de pouvoirs exceptionnels ? Le chamanisme ne se réduit pas à des dons médiumniques mais offre à chacun l’accès à une autre réalité. S’initier au chamanisme c’est oser s’ouvrir à cette autre réalité, éveiller le chaman qui dort en nous et inventer des réponses individuelles à nos problèmes actuels.


L’auteure chaman nous invite à découvrir les quatre voies chamaniques — je suis le monde, l’autre est une porte qui mène à soi, la beauté libère de la peur, danse, la vie danse — et à en pratiquer les médecines au quotidien. Elle nous engage à une pleine connexion au monde, à sa beauté, à l’autre et à nos désirs, vers une vie libérée des peurs et du besoin de posséder toujours plus.
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Après avoir dirigé un des principaux groupes immobiliers français, Gislaine Duboc fait au cours d’un voyage une expérience chamanique qui bouleverse sa vie. Elle quitte tout pour se former à la psychothérapie et à la sexologie. En parallèle, elle s’initie au chamanisme et à la psychologie sacrée. Aujourd’hui, Gislaine partage un chamanisme contemporain inspiré par 20 ans de pratique, adapté à notre monde occidental, mais très proche de la tradition millénaire des chamans.
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Introduction


Qu’est-ce qu’un chaman ?


Ni sorcier, ni gourou


Qu’est-ce qu’un chaman ? Ce mot a été largement utilisé et véhiculé par les ethnologues qui, en observant certaines tribus, ont été surpris de ce que pouvait faire un seul homme. Ils auraient aussi pu l’appeler « Ni… Ni… Ni… », car le chaman n’est ni un sorcier, ni un gourou, ni un prêtre, ni un médecin, ni un philosophe, ni..., ni..., ni... Un chaman est tout cela à la fois. Ce sont les Occidentaux qui ont dissocié le chaman de sa tribu en le présentant comme une personne « au-dessus », douée de connaissances que les autres n’avaient pas.


La réalité du monde occidental et celle des peuples racines, dont font partie les Amérindiens, sont très différentes. Les anthropologues ont été étonnés en découvrant ces sociétés « sans État », car ils n’imaginaient pas que cela puisse être le résultat d’une démarche volontaire. C’est pour cette raison qu’on les appelait les peuples primitifs. Les découvertes de Pierre Clastres1 ont révolutionné la vision de l’Occident sur les civilisations amérindiennes : c’était bien leur choix d’ériger une société sans État, « une société contre l’État » symbole de l’épanouissement de « l’Un » qui favorise les désirs d’expansion, de domination et, finalement, de destruction. Pour eux, comme le rapporte Pierre Clastres, « l’Un, c’est le mal », le bien, c’est être ceci et en même temps cela. Ils ont créé des outils de vigilance pour lutter contre l’émergence de l’Un qui se cache dans la bravoure exceptionnelle, le pouvoir religieux, le commandement d’un valeureux guerrier, la nouveauté technologique… Leur choix fut de canaliser l’expression individuelle afin d’éviter l’asservissement. Ils ont préféré s’ouvrir aux expressions multiples du monde et s’y connecter sans aucune hiérarchie. C’est ce savoir-vivre dont on a tellement besoin aujourd’hui.


Dans leur vision du monde, dans leur réalité, chaque être fait partie du cercle. Celui qui est au-dessus, « l’Un », celui qui aurait la vision pour tous est le mal. Pour eux, c’est du multiple que naît l’unité, c’est l’ensemble des voix qui crée le chœur... Il n’est donc pas question de distinguer une personne pour des capacités ou des connaissances que d’autres n’auraient pas : tous les membres de la tribu font de la musique, par exemple, et personne n’est meilleur musicien qu’un autre ; il y a simplement des musiques différentes...


L’éveil du chaman


Peuples racines et IRM


Ma réalité chamanique, le chemin que j’ai tracé est très différent des caricatures du chaman, cet homme, mi-sorcier, mi-gourou, aux pouvoirs immenses. Le chamanisme, puisqu’on l’appelle ainsi, ne se résume pas à l’acquisition de quelques dons médiumniques. Il s’agit de l’ouverture à une autre réalité.


Les connaissances actuelles en physique quantique nous ont appris que nous pouvons créer notre réalité : notre intention crée le réel, même si cela peut constituer un non-sens pour une personne cartésienne. En effet, comment imaginer que ce que je vois, ce que je ressens, mon corps, bref, que tout ce qui représente ma réalité est une illusion que je nourris, puisque c’est mon intention, ma façon de valider le monde qui la construit ? Les peuples racines incarnent ces connaissances, eux qui ne s’attachent pas à une seule expression de la réalité, qui ne souhaitent pas que demain ressemble à hier, qui ont le goût de l’éphémère, du mouvement et de la danse. Pour eux, le monde extérieur est le reflet du monde intérieur et, concrètement, l’intention crée la réalité.


S’engager sur la voie du chamanisme, c’est oser accéder à cette autre réalité. Cette voie vous remet dans le mouvement, vous offre l’intuition d’une autre façon de traverser les épreuves et vous permet d’en sortir apaisé et plus heureux. C’est en tout cas ce que je vis et que j’ai envie de partager avec vous.


L’imagerie par résonance magnétique (IRM) a permis d’étudier les fonctions du cerveau, ou plutôt « des cerveaux », car nous avons un cerveau gauche et un cerveau droit. La neurologue Jill Bolte Taylor2 a parfaitement expliqué le mécanisme de ces cerveaux, leurs fonctions et, surtout, leur structure. La première fois que je l’ai entendue sur le sujet, j’ai ressenti une joie incroyable, car j’avais enfin la manifestation concrète des deux réalités qui existent en nous. Le cerveau gauche incarne parfaitement le monde occidental. Le cerveau droit, lui, incarne le monde amérindien. Les Occidentaux ont surdéveloppé le cerveau gauche, et les peuples racines le cerveau droit. Imaginez que vous n’utilisiez pas l’un de vos bras : vous finiriez probablement par l’oublier et surdévelopperiez l’autre. Ces connaissances scientifiques sont apaisantes, car elles ouvrent d’autres possibles. Nos cerveaux occidentaux surdéveloppés ont besoin de logique, de cohérence, de compréhension. Le cerveau gauche représente le masculin et, en matière de connaissances, se manifeste toujours en premier. Le féminin, qui est exprimé par les peuples racines, nécessite un autre développement, qui passe par le corps et l’état fusionnel. La connexion au monde se fait sans hiérarchie.


S’ouvrir au chamanisme


Ma route est celle d’un chaman, oui, mais d’un chaman vivant, qui ne cesse de nourrir une réalité présente. Ce néo-chaman, ce chaman contemporain est bien différent de celui, quelque peu fantasmé, qui est figé dans des rituels du passé et peut être assimilé à un sorcier.




Prenons une image pour illustrer le monde chaman. Si vous êtes aveugle, vous avez évidemment besoin de quelqu’un pour vous décrire la mer, mais si vous recouvrez la vue, votre connaissance de la mer est celle du premier homme qui la voit, puis c’est votre cœur et votre éducation qui conditionnent le lien qui se crée entre la mer et vous.





Les lois et les valeurs des peuples racines, si différentes des nôtres, nous apprennent que lorsque nous ouvrons notre cœur, lorsque nous nous ouvrons à notre sensibilité, nous découvrons à la fois notre impuissance et la force du lâcher-prise, qui s’expriment toutes deux dans la relation à la mère et à la vie. Et c’est un des plus beaux cadeaux que nous puissions nous faire. Mais pour cela, il y a des paliers à vivre. S’ouvrir à cette deuxième réalité qu’on appelle chamanisme, c’est réaliser une union, un accouplement intime en réunissant nos deux cerveaux, le masculin et le féminin, le monde extérieur et le monde intérieur...


Le chaman « marche sa parole » : il vit au présent et ses connaissances sont le fruit de son expérience. Chacune de ses visions est unique, chaque expérience est une connaissance et c’est la somme de ces connaissances qui crée la connaissance. Il n’y en a pas une au-dessus des autres, il y a juste à évoluer et à devenir un, l’unique, pour disparaître dans le tout qui vous est révélé.


Si je dis aujourd’hui que je suis chaman, c’est que j’ai vécu intimement l’union entre la réalité des peuples racines et celle du monde occidental. Aujourd’hui, cela me permet d’accompagner les uns et les autres dans leur éveil à une autre réalité.


J’ai eu la chance de naître dans une famille où coexistaient les deux réalités. Mes deux grands-mères étaient médiums et guérisseuses. L’une a traversé l’Espagne pendant la guerre avec la complicité d’une amie défunte et de son frère qui lui est apparu en rêve pour la guider jusqu’à la frontière où elle a retrouvé sa fille dans un convoi. L’autre était une guérisseuse bien connue à Béziers. En famille, nous avions souvent des discussions étonnantes, et les morts faisaient partie de notre vie : mon grand-père se levait de table pour aller prendre conseil auprès de son père décédé ; nous avions des visions sur les futurs naissances, décès ou maladies... Le baptême d’un de mes oncles est resté dans les mémoires, car les coupes de champagne sautaient littéralement et la personne qui faisait la vaisselle se plaignait que quelqu’un d’invisible lui marchait sur les pieds. On appela « la Fine », l’amie de ma grand-mère, pour qu’elle « nettoie énergétiquement » la pièce, comme une ménagère nettoierait la poussière. Ici, ni diable ni sorcier... Simplement une manifestation de la vie.


Mes visions étaient des visions parmi d’autres et n’étonnaient personne dans cette famille. Dès mon plus jeune âge, j’ai su traverser les objets et rencontrer leur histoire. Faire voyager mes sœurs dans d’autres dimensions était un jeu qui me venait naturellement et m’amusait beaucoup, même si cette particularité faisait rire ma famille, qui n’en voyait pas trop l’utilité. Les problèmes ont commencé lorsque je suis entrée en pension : dans une société où le conditionnement assure l’intégration, je fus rejetée, à ma grande douleur. Je fus cataloguée comme « sorcière », « folle », « diable », et les autres ne voulaient pas m’approcher. J’ai connu de nombreuses années de solitude pendant lesquelles j’ai eu le temps d’observer le fonctionnement des groupes auxquels j’aurais bien aimé appartenir et d’analyser leurs valeurs pour comprendre comment devenir une personne « normale ». J’en suis arrivée à la conclusion qu’il fallait remplir quatre conditions, surtout en tant que femme : se marier, avoir des enfants, réussir professionnellement et gagner beaucoup d’argent. À un peu plus de 30 ans, je remplissais toutes ces conditions et je pouvais accrocher le mot « normale » en grandes lettres sur mon front. J’aurais même pu écrire « supernormale », puisque, dirigeant l’un des premiers groupes immobiliers de France, j’étais considérée comme surdouée. Cependant, un événement étonnant, dû à une très forte migraine, m’a ramenée vers une autre réalité. J’ai découvert que je me dirigeais vers un monde que je connaissais déjà, qui se terminerait en solitude et en grande peur de mourir. Alors, peu à peu, j’ai tout lâché et j’ai pris une autre route pour un voyage vers moi-même. J’ai décidé de renoncer à être normale pour me trouver. C’est la rencontre avec les peuples racines et les chamans qui, dans un premier temps, m’a libérée. Là, ce que je faisais dans ma famille, tout le monde le faisait. Là, je me retrouvais « normale » et je pouvais communiquer sans me sentir isolée.


J’ai donc apporté un peu de mon ouverture médiumnique à ma nouvelle activité. J’étais psychothérapeute, sexologue, maître praticien en programmation neurolinguistique (PNL) et j’aimais coacher les gens. La rencontre avec Pierre Clastres, grand anthropologue et ethnologue français qui a établi les monographies de certaines tribus indiennes, a été pour moi une ouverture incroyable. J’ai réalisé qu’il n’était pas simplement question de capacité, mais qu’un autre monde s’offrait à moi, et ce monde m’a fascinée... Un jour, j’ai su que j’étais prête à m’appeler « chaman », ce qui fait bien rire mes amis chamans d’Équateur et de Colombie, qui ne comprennent pas pourquoi j’ai besoin de me donner un titre au lieu d’être juste ce que je suis. Mais je suis une Occidentale : j’ai encore besoin de me désigner, bien que de moins en moins.


J’ai modélisé le système de société des peuples racines, qui ont fait le choix de créer une autre réalité et d’investir une autre façon d’être au monde. Le pas était franchi : j’ai travaillé avec des groupes et je me suis inspirée des techniques et des rituels des Indiens pour ma pratique. Au fil du temps, c’est avec joie et étonnement que j’ai découvert que l’ouverture de mes perceptions nourrissait une inspiration fabuleuse qui rejoignait à la fois des rituels anciens et en révélait de nouveaux. Pour moi, le chamanisme est vivant et s’inspire de rituels adaptés à notre époque. Les quatre voies du chamanisme que je vous présente aujourd’hui – « Je suis le monde », « L’autre est une porte qui mène à soi », « La beauté libère de la peur », « Danse, la vie danse » – sont le fruit de mes expériences, de mes rencontres et de centaines d’heures de travail de groupe. Tout au long de cet ouvrage, je vous proposerai également des exercices pratiques, des « médecines », pour que vous puissiez « goûter », pour que vous puissiez commencer à éveiller ce chaman qui est en vous. Les médecines sont véritablement faites pour vous permettre d’expérimenter concrètement, sensoriellement chacune des voies. Vivez-les comme des travaux pratiques : c’est la dynamique de l’Indien qui marche sa parole. En accédant à une autre réalité et en la mariant à ce que vous connaissez, vous pourrez libérer le chaman qui sommeille en vous et devenir cet homme libre, heureux et qui a confiance dans la vie.
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